
WERS UNE ÉCONOMIE NOUVELLE 

MÉDAILLES DE BRONZE 

MÉDAILLES 

"iKiïïK* L'APPRENTISSAGE 
dans les mines 

CE QUE L'ON FAIT A ANICHE 
Au cours des mois de janvier e t ]de la seconde catégorie. Les « re-

de lévrier, nous avons publié quel- ca lés » s o n t invi tés a redoubler Jus-
ques articles ayant trait à l'organi- qu'à l'âge de 17 ans . 
sation de l'apprentissage, base de\ E n janvier et février. 410 élèves 

(SUITE) 

Mines AnkaertrVaillant Jeanne, 
* Ramlti ies : 7 enfants . — Mme Ba-
Ghelet-Hoedt Marthe, à T e t é g h t m : 
5 enfants . — Mme Baron-Wartel 
Antoinette, à Saint-Saulve : 6 en
fanta. — Mme Becart-Rocquet Emi-
iienne, à Denain : 5 enfants . — 
Mme Bernard-Boussemart Julie, à 
PhaJempln : 5 enfants . — Mme 
Derthe-Driesens Marie-Louise, à La 
Madeleine : 5 enfants . — Mme Beu-
daert-Olivier Madeleine, à Escaut-
pont : 5 enfants . — Mme Blilet-
Declercq Marie-Louise, à Marcq-en-
Barœul : 5 enfants . — Mme Blin-
Levert Jeanne , à Amchc : 5 en
fants . — Mme Boddart-Straseele 
Lacie. à Basuel : 7 enfants . — 
M m e Bonhomme-Bouez Marthe, à 
Condé-eur-Escaut : 7 enfants . — 
M m e Botte-Cacan Phi loméne, à Sa-
iorné : 5 enfants . — Mme Bouly-
Molusson Jeanne, à Douai : 6 en
fants. — Mme Bouvier-Marchandise 
Madeleine, à La Madeleine : 5 en
fants . — Mme Brasselet-Druelle 
Berthe. à Valenciennes : 6 enfants . 
— M m e Brasseur-Pisson Célestine. 
a Sebourg : 5 enfants . — Mme Bri-
rourt-Pertr'aux Marie, à Beauvo:s-
e n - C a m b r é s l s : 6 enfants . — 
Mme Briolt-Burghgra»ve Gabrielle 
aFcr t -Mardvck : 7 enfants . — Mme 
Brockly-Capellc Jeanne, à Condé- ? i 
sur-Escaut : 5 enfants . — Mme 1 

Brouque-Hochart Alphonsme, à Ar-
mentières: 6 enfants . — Mme Brou-
tin-Quevat Renée , à Aulnoye : 6 
enfants . 

M m e Butnr l ' e -La ioutry Jeanne . 
:i Watt ign ies : S enfants . — Mme 
Caboche-Piessen» E îeé'.v.e. à Li le : 
6 en fant s : CaUiard-B°nott C'.ern v -
: e. à Roubaix : 7 enfants . — M m e 
Calleas-Cîiateau Suranné , a Lille : 
•î enfants . — Mme Cai^iez-Letebvre 
Palmire. à Gouzeaucourt : 6 enfants . 
Mme Camus-Duva! Marie, à Bous-
sots- : 5 enfants . — Mm» CaneUlUer-
Tes te . in F l o r e n t o c . à pha lempin : 
7 enfants . — Mme Car'.icr-Duclos 
Irène, a r)ouai : â e n f a - t s — M m e 
Carpentier-Candi.'.ier Marie, a Pha-
empin : 7 enfants . — M m e Carpen-

•ter-Moerman Georgette . à Ascq : 
S enfants . — M m e Carré-Barré Z41ie 
* Flesquières : 6 en fant s — Mme 
Oatoir-LefebvTe Céline, à T h i e n n e s : 
h enfants . — Mme Caste ia .n-Dupont 
Céline, à Tourcoing : 7 enfants . — 
Mme Catteau-Raes Ma-'-eleine. à Lil-
!e : 6 enfants . — Mme Caude-Moriet 
Zél'e. à Auberchicourt : 5 enfants . 
— M m e Champa^ne-Bvchard Geor-
eet te . à Le Oateau : 5 enfants . — 
M m e Chauwin-Eodin Marthe . a 
Fjesmitères : 5 c r i a n t s . — Mme 
Chêne .-Poth'er Yvonne, à Le C&-

iau : 5 enfant,-. — M u e Chevai-
Nicodème J e e n n e . à Hérin : 5 en
fants — M m e C i r e i - B o u a n g e r 
Germaine , à Cambra; : 7 enfants . 
— Mm» Claisse-Auoicq Madeleine, 
• N e u v f l y : 5 enfants . — Mme Coo-
. no-Verhee J u N e n n e . à Lille : 6 
<-.afants. — Mme Copoens-Peti t 
Marthe, à Pe>erch:es : 6 enfants . 

- M m e Co^uere'.le-L»onidoff L^m-
ea. à Marouêtte : 5 enfants . — Mm» 
Oornette-Sorreaux M i n e , à R i m i l -
Hes : 6 en fant s — Mme Oourt~cuiç-
se-Cuvelier Arthémise. t Cordé-sur-
Bacaut : 5 enfants . — Mme Cousin-
Serrurier José -h ;ne . a Croix : 5 
< attesta. — Mme Creis-Haubour-
c t a Marthe, a Preseau : 5 cmar.ts . 
— M m e Crepin-Carrpz Flore, à Mau
ro is : T enfants — M=>' Crepin-Mou-
ra Julie, a Gondé-sur-Escaut : 5 
» enfants . — Mme Crombtz-Flajollet 
C'.sire. à Conde-sur-Ercaut : 5 en-
: ante, 

Mme Damoisv-F'.ajoilct Olaire. à 
Cambrai : 7 enfants . — Mme D a u -
ehez-Fsquelle Elise, à Bergues : 6 
misants ; M m e Dandc°.ert-Broi;c-
• 4e A d n e n n c . à Armentieres : 5 en
tants. — M m e Debeve-Loubert An
dréa à Auberch'court : 5 enfants . 
— M m e Deboes-Follaert Jeanne , à 
Rosendaél : 5 en 'ant s . — Mme De-
'oonnet - Dumort ier Gabriel'."", a 
Roncq : 5 enfants . — M m e Debove-
Vandewlle Fiavie. à Crois : 5 en-
.an t s . — M m e D"br:ï-Vanuxem Ma
rie à L a Madele ine : S enfant 

l'économie nouvelle. Nous avons ex
posé notre avis sur cette importan
te question. Pour y faire suite, nous 
pensons intéressant de donner un 
aperçu sur ce que l'on fait actuelle
ment dans l'industrie pour la for

ant é té ass idus à c e s cours. 

Le sort de l'élite 
Les mei l leurs élément-, d u pre

mier cours, c o m m e nous l'indt 

•u par un /ouno'sfe a/'emand 
. . . . . . . . . . . . SUITE DE LA PREMIERE PAGb ••••••••*••• 

Qui se rappelle, aujourdt iui , que, l - J i . . . . 
le v ieux Palais Rlhour, qui fut ré- * " • Q C C M C 
s idence bourguignonne e t dont ac-i Au mi l ieu de la « G r a n d Place » 
t u e l l e œ e n t quelques derniers ves- s e dresse, à une grande hauteur , 
t iges se c a c h e n t encore d a n s les d é - la co lonne é lancée qui porte la sta-
pendances de l 'ancienne mairie , tue de la « D e m i », l a D é e s s e 

NOS DOUANIERS 
" SOLDATS DE L'IMPOT " 
LEUR LUTTE DE TOUS LES JOURS CONTRE LE MARCHE 

NOIR »» PERMET DE CONSERVER A NOS RÉGIONS 
LES RESSOURCES DONT ELLES DISPOSENT 

L'importance 
de l'accord réalité 

en Belgique 
par les partis 

politiques 

mat.on des jeunes ouvriers. Voici Quions. rejoignent dans la seconde 
un exemple : L'apprentissage dans =ategorie leurs camarades possé-
les Mines 

Ensuite, nous en donnerons d'au
tres, pris dans les diverses branches 
industrielles. 

Le métier de mineur 
doit s'apprendre 

comme tous les métiers 
La M ne manque de bras : 
Qu a t t endent d î n e les chômeurs 

pour aller s'y employer ? 
Parei l langage est souvent t enu 
ir des gens qui ignorent tout du 

dant, à l'origine, une plus forte cul
ture générale. 

A tous ces j eunes gens , la possi
bil ité e s t a lors of ferte d 'acquénr 
une instruction suff i sante pour ac
céder aux grades les plus é levés d e 
la maîtrise de la mine . Lies mieux 
doués peuvent m ê m e se frayer l'en
trée à l'Ecole technique des m i n e s 
de Douai et obtenir par la suite , 
les postes recherchés qui s o n t ré
serves aux anc iens élèves diplômés 
de cet te Ecole. 

L'organisation d e c e s cours c o m -
- i r te deux sect ions : 

yf • t 

s 'appelait « Cour l'Empersur », e t 
auss i en a l l emand « Kalssrhof ». 
après la vis i te de la ville par l'Em
pereur Maximi l i tn , e n 1512. 

Aucun m o n u m e n t , aucun n o m de 
rue. n e rappel le cet te époque. 

Et pourtant , d e s t é m o i n s d e l a 
puissance culturel le de c e s t emps 
o n t résisté aux plus épais vernis. 

Ce s on t surtout u n cer ta in n o m 
bre de bel les construct ions , pour 
la plupart de s ma i s ons bourgeoises. 
qui n e peuvent nier leur pur s ty le 
baroque, i ta l iano-f lemand. 

El les se dressent sur la Grand 
P lace de LHle. c o m m e sur les pla
c e s e t le long des cours d'eaux d e s 
vi l les f lamandes , et donnent à ceux 
qui v i ennent de c e s c i t é s l ' impres
s i o n de viei l les connaissances . 

L a populat ion parle naturel le 
m e n t le français mais , d a n s s a m a 
nière de vivre, on retrouve s a n s 
difficulté de s tra i t s au thent iques 
néer landais que nous reconnais 
s o n s d a n s le rude humour , d a n s la 
franche Joie d^ vivre e t d a n s l a 

protectrice symbolique de Lille. 
Le M o n u m e n t doit son érect ion 

a u x Jours tumultueux de l a Révo
lut ion française . 

Les Puissances européennes , les 
plus importantes d alors, s'étaient 
coal isées pour endiguer l 'extension 
des s ingul ières « idées de l iberté » 
que la Révolut ion de 1789 ava i t fait 
naî tre . 

Il n'y eut cer tes pas d'action par
ticulière, et les efforts cons i s tant à 
sonst i tuer un front contre l'esprit 
d e l a Bast i l l e n e conduis irent à 
aucun succès . 

LHle fut n é a n m o i n s ass iégée et 
cela après la déc larat ion de guerre 
de l 'Assemblée Nat ionale française 
à l'Autriche, par les troupes autri
c h i e n n e s d u D U C ALBERT DE 
S A X E 

La ville fut encerclée e t e n par
tie réduite en ruines, m a i s la popu
la t ion r e f u s . de se rendre, de sorte 
q'i'après hu i t Jours l 'armée autri
c h i e n n e leva le s iège e t se retira. 

Le M o n u m e n t de la « Déesse 
puissance de travai l qui s e d i s t i n - « s t consacré a u souvenir d e c e suc-
gue n e t t e m e n t du re lâchement ob
servé d a n s la plus grande partie 
d u reste d u territoire français . 

Ce sont des h o m m e s c o m m e 
J O R D A E N S . T E N I E R S et F R A N Z 
HALS nous o n t peints . 

Ce sont des n a t u r e s c o m m e 
TTL ULENSSFIEGEL, e t LAMME 
G O F D Z A K . eue n o u s conna i s sons 
d'après la Bible Nat iona le Fla
m a n d e de D E COSTERS. 

La rue 
La plus grande act iv i té règne 

toute la Journée d a n s les rues de 
la vifle industriel le, qui se guérit 
l en tement de se s dégât s de guerre 
e t s 'attaque à d' importants projets 
munic ipaux c o m m e la créat ion 
d'une « Ceinture verte » et à l a 
reconstruct ion des édif ices détruits . 

Certa ins Jours, tous les locaux du 
centre de la vi l le et des environs 
d e la gare s on t bondés. 

D e s conna i s sances des larges en
virons s e d o n n e n t ici rendez-vous 
pour d iscuter leurs affaires com
merciales , m a r c h a n d e r et négocier. 

L'après-midi rentent i t partout la 
trompette des vendeurs e t vendeu
ses de Journaux, qui o f frent les 
Journaux fra îchement sort i s de s 
rotat ives 

Ces pet i tes trompettes de cuivre 
ne s o n t pas d e s ins truments de 
mus:que. m a i s leurs tons s o n n e n t 
mé lod ieusement d a n s le bruit de s 
h o m m e s et d e s tramways , des trom
pes d'autos et des sonner ie s de bi
cyc le t tes 

Bruxelles. U . — L a presse ci ; di
m a n c h e consacre se s comment-iiri s 

• • • • • • • • • • • • • • . • • • . . • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • M là la const i tut ion des m o u v e m t r . ' i 
! uniques nat ionaux - sociaCtetes ( 0 

Nous avons déjà eu précédem-' transmiss ion seront d a n s un piteux, Flandre e t en Wallonie. BOe puUi ' 
ment l'occasion de parler de la luttr étui. le texte des déclarations de MM 
ouverte contre les fraudeurs et dit 
l'activité snns cesse de plus en plus 
grande de nos douaniers, « soldats 
de l'impôt », humbles fonct onnai-
res qui, par tous les temps, de jour 
et de nuit, montent une garde in
cessante à la frontière. 

Si, en période normale, leur rôle 
se limite à protéger le marché inté
rieur du pays contre la concurren
ce étrangère, afin de conserver à 
''Etat les ressources dont il dispose 
ce rôle s'est considérablement am
plifié ces derniers mois avec la ré-
press'on à exercer contre le « mar
ché noir ». Les douaniers ont 
lutter contre les fraudeurs dont le 
nombre s'est pecru par enchante
ment avec le contingentement des 
denrées 

La rude existence des douaniers 
Avant guerre, le fraudeur tentai t 

do passer des marchandises , notant 

ces d e s Lillois. 
I l fut rrigé sur la Grand Place, 

u n demi-s ièc le plus tard, pour ren
dre h o m m a g e aux Lillois de 1792. 

L a s i lhouette f émin ine é lancée 
t ient e n m .in une torche, e t l e s 
Inscriptions évoquent les faits de 
ce t t e période agitée . 

L'Hôtel des Canonniers 
D a n s s e s « Nouvelles Zurichoi

ses », G O B T F R I E D K E L L E R dé
pe int l e s fest iv i tés d e s mani f e s ta 
t ions de t ir de s Canonniers Séden 
taires. 

Ces Canonniers « bourgeois ». 
qu'on trouve nombreux à partir du 
XV» siècle d a n s les P a y s les plus 
dif férents . Jouaient auss i Jadis, à 
Lille, un grand rôle, e t s e son t ac
quis beaucoup de méri te d a n s la 
défense Je la ville. 

I ls é ta i en t groupés e n Corpora
tions, e t s ' ' ta ient placés s o u s la 
protection d? sa inte Barbe qui est 
encore a u j o u r d h u i la patronne de 
tous l e s artilleurs. 

L'art du tir de c e s canonn ier s 
sédenta ires s'était é g a l e m e n t aff ir
mé e n 1792. 

Avec l'artillerie moderne i ls o n t 
na ture l l ement c o m p l è t e m e n t per
du leur inrportano 

M a i s le portail d e la rue des Ca
nonniers , entre la Porte do Gand 
et la Porto de Roubaix, à Lille, rap
pelle, aujourd'hui encore, leurs 
ac tes de gloire 

D e s c a n o n s forment les co lonnes 
de C3 portail , qui porte une dédi
cace de NAPOLÉON ». 

Liste des militaires 
du Nord, blessés 

ou malades rapatriés 

Une vue prise à l'Ecole de boisage à la fosse Gayant des Mines 
d'ANICHE. Des jeunes gens appre nntnt à poser les bois de soutène
ment des rjalcries. (Ph . Révei l ) 

travail d u sous-sol. A l e s entendre , ! La première sec t ion , qu i ret ient 
o n croirait qu'il suff i t de desceen-1 les é lèves deux ans . permet tout e n 

pour 
m a n q u e m e n t c lasse mineur à ba
s e 10. 

Et ces f compétences » de pour
suivre souvent : « S eu le la paresse 
-""nèche les j eunes gens... etc.._ ». 
Mais notre intent ion n'est ^as ici. 
de faire le procès d es théoricien* 
de cafés du Commerce qui trouvent. 

^Ime Decauda'n-Lebettrc Clémence . !en se jouant , des so lut ions aux pro-
» D e c h y : 6 enfants . — Mme D e - i V è - n e s les plus ardus, y conrari? 
coene-Casette S i t i onne . à Croix : ]ceux du c h ô m a g e ou du rec'apse-
5 enfants . — M m e Def iandre-La- |ment professionnel Leurs baliver-
motte Berthe . à Sa int -Bénin : 5 en - |n=s ne c h a n g e n t rien à rie», 
fants. — M m e Degauque-Dele^arre ! Le mét ier de mineur, qui a ses 
Estelle, a Salnt -Saulve : 5 enfants j'e'tr^s de noblesse, exige non seu-

- Mme De Greve-Clément Pauline, l'etnent. des a l t i t u d e s physiau»s 
;i Armentieres : 5 entanis^.— M m e Imais des connaissances profession-
Dekeukelaere-Lesy M T t h e , à Salo- ine l l c s qui ne s acquièrent qu'au 
m é : 5 enfants . — M m e De'.agey-'pr'x d'un long anprent i"^gc . 
Marcq Madelein". à R o u b i i x : 5 en-c Le mineur do-t connaî tre narfal-
fants . — M m e De'annoy-Pol let H o r - i t e m e n t la t e e b i v o u e de son i ré t ' er 
t*nse. à An.che : 5 enfants . — M m e jêtre ante à utr '«er tous les nerfee-
Delaval-Quil le Lau-r. à Merville : l ' . ionnement de l 'outi l lée» de la mi-
6 e n f a n t a — Mme Deicourte-Guyot j ne. corr^re^ dr» les mé*ho-'es mo-
Berthe . à Saint-Sou'ï let : 6 enfants . 1»rnes de l e - m ' o ^ a ^ o n . être éc'atré 
— Mme Delecluse-Vanderpotte Mar- sur- les dang»-s du ou i t s et Tjar con-
the. à Condé-sur-^scaut : 6 en fant s l«éqnent cinab'.e de m'eux lutter 
— M m e Deletner-Paoegay Lucienne contre ceM^-ci. nour travai' ler dan? 
a Wattrelos : 5 enfants . — M m e De- l e s condit ions d° s^- ' i r té a c c u e s 
"esalle-Plantefève Suzanne, à Pé-1 L'mnrovisatin.n ne tro"ve ai""ime 
renchies : 5 e*-far.ts. — M-ne Del- V a c dans la i r '"e . la r « c « « i t é au 
nalie-Bi' lois Irrrèry. à Gouzeau- cont - i ' re . s'e«» fait s«mt 'r .nqn s 1»? 
court : 5 enfants . — M m e Delobel-i(=œ:< itps h^>'"';"-ps de former des 
Buirette Yvonne è M^uvaux : 5 en- luvri*«-* o-'a'i'iés. , 
fants . — M*"e Dete l inaue-Duf lo t i La CoropiTnie des m i n e s d ' A i ^ n -
Eugénie , à W a 7 > r s : 5 enf<mts. — p fo'i-n' . dans c= s»"«. un effort 
M m e D e l p a q u e - F l a m e n t Cécile, à l ' o u t narti.-'i'ier M Vé-"-"n». jne-» 
Roubaix : 5 e n f a n t s — Mme D ? - h " ' T pr»»w«»ml du «o-d rhoi-eé fj" 
brœux-CaiVet Laure. à Le"rs : 7 en- "et'» o'ie«tî/m. p»r la d'rer^on d» 
fants — M m e De'paux-Allu E n g é - r i Oow«-v»tn'». a b«»n voti'ii nous 
m e . à Busi«mv : 8 en f ant s . — Mmel 'v ' - ' er d» r a - n - e n ' t * " - » * nrofe* 
Demarez-Garin Lou'se. à E" ,ivra-i«"«"r>»l. t»l on'!' a é»» conçu et 

TRAIN S A N I T A I R E 
RAPATRIÉS DU 20 JANVIER 1941 
P R O V E N A N C E : S T A L A G X V I I A 

PAU 
Hôpital complémenta ire du Casino 

(Su i te ) 
dre a u fond de la "fosse et d é c o i f f e r d o n n a n t Y ù x i a l i b o t s u n bagage j Barbet Henri , m i e 1732, so ldat , ' d a Y ' , ^ l 1 è ^ » m p a g n i e 1 ' < d e 1 t r à v a i i -
!a barrette de cuir pour être auto- sérieux, de sé lect ionner une él i te) c o m p a g n i e d e travail leurs militai-1 leurs rue de l'Eglise â Dannos , par 

qui entrera dans la deux ième s e c - i r e s . 33, rue Bocquet , à B o u c h a m N e u f c h i U I (Pas-de-Calais>. 
t ion ou de 16 à 18 ans . les . candi-1 (Nord) ) Dovi l le Henri , mie 550. so ldat . 64e 

•I BaUlet Louis, mie 3827. so ldat . 30e' R J t - Mautmont, par Maubeuge 
c o m p a g n i e de travai-iieurs. 68. rue! 

165e rég. Art. P., 10. rue Princesse 
Lille. 

Desforest Charles , m i e 537. so ldat 
de Ire c lasse , dépôt dar t i l l e r i e 1 
168 rue Jean-Jaurès , Croix (Nord)! 

D e s s a u v a g e s R a y m o n d , mie 451, 
soldat , 1-19 c o m p a g n i e de travai l
leurs. 41, rue du Bois , à Roubaix. 

D e s t o o p Achil le , m i e 6931, 12e 
rég régional , M m e Onradt . rue 
Fxancès . à Halluin. 

Detri l le G a s t o n , m i e 2209. 6oWat, 
1er rég. de cavalerie , 49. r u e Du-
nlouy, à Marco-en-Barœul . 

Dolctor Franço is , m i e 7068. soldat 
Ire divis ion polonaise , 18, rue St -
Amand , à Sa l laumines tPas-de-Ca-

portant toutes les conna i s sances 
e x i g e s nour l 'admiss ion à l'Ecole 
de Douai . 

Il ex is te ac tue l l ement pour l'en-
sennb'e de la Compagnie , sept cen
tres de cours oour la oremière sec
t ion, fréouentés par 200 é lèves et 
trois centres pour la deux ième sec
t ion, oui e r o u - e n t 50 élèves. 

Les gal ibots de la seconde section 
font, à tour de rôle, de s s tages c o m 
m e ai ' ie-géomè'res . ce qui leur per
met de se famil iariser avec les p lans 
de la m i n e et de se o»rfert ionner 
en dess 'n . Les ingé-Me'irs s' intéres
s e n t au travail eff»ctué par ces 
é lèves qui sont occupés, autant que 
•wssib'e. sucee?siv»ment à t o u s les 
travaux du f o n i nouvanf être con-
':és à de i eunes ouvriers. 

nés : 5 e n f a n t a — Mme iy $ 're-
Cbavat te Jeann» n Ne'if-Be-n ' 'n: 6 
e i f » n t s . — M m e M m e Demolle-Nel-
•• Mane-Laure . à Beuvrages : 5 sn-

f . n t s 
M m e Deneubou-g-Muguet Pu'^he-

r.e. à Esivars : 7 e n f a - t s . — M m e 
neoauw-Berte 'oot Madeleine, à Ro-
sendaèU: 5 enfants . - M m e Depoor-
t î r -Be l l enge Marie, à T ^ e + i e m : 5 
enfants . — Mme De p -yck-D»watn-
porit Marie-Louise, à Roubaix : 7 
e n f a n t s — Mme Dequeant-I-»coc" 
Victoria, à O o u z - a u - o u - t : 5 en fant s 
— M m e Dequ'edt-Geneau de Lama-
l i i r e Isabelle, à Sebourg : 5 enf»nts 
— Derambure-Fournier Marie-Thé
rèse, a Douai : 5 enfants — Mme 
r v ^ a r b t e u x - D e w a c h t e r Madele ine 
a Flers-L. : 5 enfants . — M m e Des-
camrjs-ChasFe SuzT.n» . à Ascq : 5 
«nfants . — M m e De=»»oringai;e-De-
tavernier M-rie . à Douai : 5 en
t a n t e — M m e D»sgardin-Mu"er 
Berthe . à SatntrS'-ulve : l en fant s 
— M m e Desmis -Samso»n Germaine 
â Haaebrouc : 5 enfant s — Mme 
Derorea-Hamet Lou'se à Tourcoin?: 
6 enfants . — Mm» DevlaemincV-Du-
plre Vellé^a. â Roubaix : 5 enfant? 
— M m e Dewolf -Delattre Renée , a 
La Ma^e'e 'ne : 5 enfants . — M m e 
Doisy-Ouinet Mothi lde à Awoingt: 
S enfants . — M m e Dorch'es-Despret 
Louise, à Affiches : 5 enfants . — 
M m e Dor«»-Vermeer«e>ie à Dunker-
mic : 5 enfants . — M-"e Dormieu-
Avez Suaanne à La Ma"<e1eine : 7 
e n f a n t a — M m e Douchet-Degre-
rnont Léontl^e. à Ma-etz : 5 en
f a n t a — M m e Drancourt -Dath 
Louise, à Autnoye : 6 enf»nts . — 
M m e Droulers-Touleroonde Martha. 
à Marcq-en-B-rceul : 6 enfants . — 
M m e Druel le-Hennebe! Touise. à 8a -
lomé : 6 enfants . — M m e Druez-
Obtez Made'e ine à Le Cateau : 5 
«*ManU — M m e Dubois-Dubois Hé-
] t e e . à Flers-'.ez-Ltlle : 7 enfant s 
— M m e Dubo's-LagutVer Vir»'nle. 
à Oouaeaueourt : 7 enf«nts — M m e 
XMketa-Verley W l t t h e t h . à Ro i ' tv ix : 
7 enfants . — Mme D-tbreueq-Mmy 
Olaire. à Ormdé-«t'r-iïsc°ut : 6 en
fanta. — M m e D u t w e - T e c o c q Ir-
m a , à Batomé : 6 e n f ? - -

(A tvtore). 

->'*sé aux r>ine« d'Anichc 
r^s ( p ' i i ^ o u v - 1 » ^ — on !»<: an-
« ' . e^"h^», — , „ « t (m.b'»il'-v>»<î P 

oartir de M ans D ' ' M t d e^n'orrio 
loiir coTr>-»>» t-Hoiirs. ils ne c o o v 

m-.^o."-i' H f)«^--.«rt-e au fond que 
1-a-ro A* i s ans . 

at,<: ces a-»n. 
• II fon-t à ri»r 

!•»«•• T>«n <*« ro«n»1e-
^-t^ol l r t^ t e 1 ^ rt i i» Ip 

-O't'qor*. H»« h » - 1 ' —»«, T» WHIt l l lM» 
s»? m>' ,h'n»^ alui^'a* ""n fait ** \> 
* 17 »TM '»« <"<'Hots sont réelle-
-~~nt H o , o n m - o n t i i ; 

A ' ! " 1 » * ^ ^ * d » l*»-T-r>*-i»rtf»« p i» ' : ' * 
qo^'i'»-»nt au cnitrit <1A y»rtT fr-o. 
"»'l, r&T l»!»»^ T>—v̂ -#*̂  o^ov^oHonp 

4 S M H a*i IAIIT1 r»»i*̂  an fn-»-* v ! »r-

^n~v,»r,. -«-'•'««tonne! données par 
Cet p-»«»,T-*»Ti*riT <yv*»»Vi-te d» c 

" * - » > Pt <f*P-»«pi»-T>»TnpTlt t»"*!*»*"! !» 
•1»» rn-i-<! n—tioues de mécaniqu» 
»t de boi«ai» 

Une s»'»>rti'»i rt»«ée 
sur la Y»I«or ind'vïdne'le 

Dès l 'embauchage, les ga'ibots 
son t classes en deux catégories • 
ceux dont l'Instruction eénérale est 
falb'e et ceux qui -ont t'tu!air»s du 
certificat d'études ou oui oeuvent 
Justifier d'un niveau d'Instruction 
équivalent 

Les premiers suivent dans chaoup 
fosse — treize c e - t r e s fonct'orm»nt 
actue l lement - d es cours de Fran
çais et d'arit-hmétioue donnés oar 
l e s inst ' tuteurs et des leçons d'en
se ignement t e c h n i o u , données par 
•les «éomètres du fond, anc iens élè
ves l e l'Eco'e technique des mines 
de Douai . Les no t iors in^'snensa-
b>es pour exe-cer convenab'»n'ent 
leur futur métier sont ense ignées 
"!n fin d'anné» gco'arre un e»amen 
v ient s»npt ion"er le» restât»»* de 
leurs é t v 1 » s Un certificat d'aoti-
tude nrofe- ï 'onn*' le « * décerné aux 
*'*ves qui o»it «ubi avec succès le« 
épreuves écrites et orales. 

Le* m » i l l e i f s sujets o n t la faculté 
de suivre, s' i ls le désirent , les cours 

i D o u c h i n Clément , m i e 3137, so!-

Dubaede. m i e 468. sergent , 

, • , jStaf Dcclereq et Léon Degrei le . BW 
L e s ( ( t r U C S » d e s t r a m i e u r s nonçant l 'adhésion des M o u v e m e .;.-
n™,, , : , r a v r n e m e n t de l 'automo- D i n a s o e t Rex-Ftondre au V N V 

cratie s'est fondée qui fa i t d e la e t souO^ne 1 importance de ce t ax 
contrebande une véritable « indus- cord. „ . _ „ , i - i „ _ « , . 
trie ». L'auto e s t devenue l'instru- M Auguste H a ^ ^ i e d a r t e ^ - e . 
m e n t de travai l indispensable d u chef de la « B r u w e e r Z«*tung ». 
fraudeur huppe. Ausi i , la prise volt un facteur essentiel ôxil as*a 
l 'une auto de fraude est-el le d un nossement politique de la F l a n d r 

refit aonréciable pour l'Admitïis- de m ê m e a u j n ^ c o n ^ o u t J o u j u i i . 
tration des Douanes . Chaque a n - " ' 
l é e , avant la guerre, cet te Adminis
trat ion faisait procéder à la vente 
aux enchères d e s m a c h i n e s c a p 
turées 

A Juger par l 'apparence, r ien e n 
ces voitures, ne pouvait faire croire 
qu'elles sont la propriété d'un frau
deur Seu lement , e n les e x a m i n a n t 
so igneusement , o n s'aperçoit que :e 
réservoir à essence est truqué. P lacé 
sous la mal l e arrière, il es t prolon-

m'ent d u tabac, des a l lumettes , du m Par deux cuves logéeô le long 
café de Belgique en France. Il n'en d u châss i s e t sert a transporter d e 
est plus de m ê m e actuel lement , lesl . 'alcool ou du U b a c , se lon la dest l -
-ô les son t changés . C e s t de F r a n c e | nat ion qui lui a é t é donner, 
vers la Belgique que s'établit l l n - | Q u a n t a l 'essence, o n la loge d a n s 
t î i e ep t ion . Notre région riche e n l u n réservoir caché sous le s iège du 
nroduits d 'a l imentat ion et e n c é r e a - c o n d u c t e u r . Ou bien le toit truque 
2S a t en té p lus d'un traf iquant et qu'il suffit de dévisser e n un n 

ficative a u réveil pol i t ique d e s p é 
pies européens . 

< Pour le M o u v e m e n t f l a m a n t 
écrit-il . l ' événement d'hier marqu-
la f in d'une époque m o u v e m e n t é 

souvent douloureuse. D é j à au 
cours d e l a guerre mondia le , l es ac
t ivistes f l a m a n d s ava ien t entendu 
ta voix du s a n g , m a i s l'idée pcl'* 
que p r é d o m t o a n t e qu'apporte au
jourd'hui le nat ional - soc ia l i sme le 
faisait défaut . L a persécution des 
act iv i s tes f l a m a n d s après 1918. In
c o m b â t d u Part i front is tc pour i.< 
défense d u peuple e t de la latigu* 
cons t i tua ient s a n s doute , pour 1-
F e n d r e mi l i tante , de s po in t s c 
ral l iement : m a i s la dispersion de-
ef forts par su i te de la multitut' 
de s groupes et de s m o u v e m e n t s r» 
put être évitée. Aujourd'hui , hc-.-
reusement . ce manq.te d'unanimit 
est déf inrcivement reparé. La F ia . -
dre a trouvé d a n s le national-soci . . -
l isme une doctr ine répondant à sr • 
aspirat ions populaires et aux exi 
gences soc'ales de notre t e m p s » 

D a n s rhebdomadaire aCas&an-
d r e » . M Paul Colin écrit : 

« l a fusion des diverses fraction.-: 
de l'aile m a r c h a n t e f l amande don
nera une impuls ion nouvel le au 
mouvement de résurrection nat io
na le » 

Faisant al lusion a l'orientat ion 
germanique du Parti unique fla
m a n d . M Colin se déclare co:i-
a i n c u que les F l a m a n d s s a u r o n t 

défendre et épanouir leur patri
moine intel lectuel et leur person
nal i té . 

E est ime que les déc i s ions Q-.. 
v iennent d'être prises son t d'uno 
s igni f icat ion p lus immédiate pour 
la F landre que pour la WaBonie . 

Le V.N.V est une force puisqu'. l 
a rée l lement unifié d a n s ses r a n g s 
des é l éments jusqu'aujourd'hui c o n 
currents . T a n d i s que le Part i imiqr. 
wal lon n'en est encore qu'au débu 
d u chemi i j qui doi t le m e n e r aux 
réal isat ions. 

Le « P a y s R é e l » publie un coni-
roentairu de M. J e a n Denis , qi: 
résume ainsi sa pensée : « N O J . 
avons accomnii envers le peuple flb-
m a n d un devoir inéluctable ». 

Des douaniers du Nord ont décou vert un jour 500.000 francs d'or 
dans un compartiment de chemin de fer. Ils furent très heureux 
d'en présenter une partie. (Ph . Archives) 

Saint-Pierre, à Eiaplos (Pas-de-Ca-
la . s ) 

B e r n a r d Edmond, m i e 370. Ire 
c o m p a g n i e d'ouvriers mi l i ta ires , a 
Sal laumines < Pas-de-Calais i 

Ber the R a y m o n d , m i e 2494. so ldat 
de Ire c lasse . I l e rég iment régional . 
Herby-Saint-Leu, c a n t o n d'Hesdir. 
(Pas-de-Calais) 

Beyaert Abel. m i e 153. so ldat . 14e 
rég iment régional . Mlllam par Bour-
bourg (Nord) 

B ince Emile, m i e 4902. so ldat . D. 
I. 13, rue Casimir-Beunler, Grenay 
(Pas-de-Calais ) . 

B zet Lucien, m i e 4948. soldat , 
compagnie de travai l leurs mil i tai 
res. 241, r u e d u Long-Po; . Lille. 

Boubet R a y m o n d , mie 2006. sol- rue Anatole-France . Petite-Foret, 

rég. régional . 12. rue de Bruxel les . 
Caudry (Nord) . 

Dubois Charles , m i e 747. so ldat 
de Ire c lasse . 513e rég iment régio
nal. Baugnatre , par Bapaume (Pas-
de-Calais i. 

Duconse i l Albert, m i e 11148. ma
réchal d e s logis , dépôt d'artillerie 
N" 1. 38. rue Marceau. Leforest 
(Pas-de-Calais ) . 

Dufour Marcel , m i e 2257, sergent . 

n o s douaniers do ivent veiller à ce ld 'œi l cont ient 150 ou 200 kilos de 
que c e s denrées si nécessaires a tabac. Ou ce sont des bat ter ies d'ac-
notre subs i s tance res tent c h e z nouô.l cumula teurs fact ices qu'il suf f i t de 

S o u s une pluie bat tante , par une!sou lever par le? bornes pour décou-
tempète- de neige o u sous u n soleil ivrir la supercherie . 
de plomb, ils sont là. survei l lant les II n'est p a s quelquefois jusqu'aux 
cours d'eau, les routes et les s en- l p n e u s qui n'ont pas été arrangés . 
t iers boueux, dans les dune»!, les fa- U n e entai l le a été m é n a g é e d a n s 
laises o u les rochers le long d e | i a chambre à air. ce qui permet «Je 

13e; la côte. 

L'E PÈLERINAGE DES 
SAINTES MARIES DE U MER 

Paris , 11. — C'est les 24 e t 26 mai 
qu'aur-a lieu ie pèlerinage t rac .uo . 
nel a u x Saintes-Mariés de l a Mr • 
M g r Du B o i s d t La Villcrabci p -
sidéra ce pèlerinage. 

TIRAGES FINANCIERS 

VILLE DE PARIS IS7« 

Le numéro 98 128 gagne 100 uou 

VILLE DE PARIS 1132 
Le N' 965.ZB5 gagne 1.000.000 or 
Le N- 288.185 gagne 250 000 fr 
Le* deux numéros 9&3S&5 et !* : 

passer tout produit prohibe. D e u x gagnent chacun 100.000 franc». 

T o u t é ève avant suivi c e s cours U a L I s T s . L M. La Caïottorie par par Anzln (Nord) . 

2?H«? * la ^ f p t u t n ? m m a ^ =1 S01"11-* H * n r i ' m i e 6229. so ldat . D . I 13. 116 bis. rue 
d - la t a la survei l lance d a n s la \12e rég iment régional , 33. rue de la Oanaln (Nord) 

la p'uie. ils a t t ° n d » n t stoïni iemen 
des heures , voire des journées ou 
''"s nu i t s ent ières l'arrivée des frau
deurs. 

Chaoue jour, le chef de poste ré
part i t le travai l et distribue les rô
les : U n tel ira avec u n col lègue 
d a n s le sent ier X . . . à 500 mètres 

I. 13. 32. rue du Pré-d'Espagne! | de la front'°re. deux autres iron' 
à Cambrai. se pos ter près du café dont l'entrée 

Dufresne R a y m o n d , m i e 815. sol-1 est en France et l a cuis ine e n Bei-
dat . 13e rég iment régional , place d e g i a u c . deux h o m m e s se camoufle 
l a Mairie, à Avion (Pas-de-Calais) iront en o 'e ia c h a m p , etc.... 

Da l i eu Maurice, m i e 2501. so ldat . ! C e s ordres n e son t d o n n é s nue 
17e c o m p a g n i e d e travail leurs. 42. oour un t»mty, r»io»,vp<n»nt court : 

u n e arrivée imprévue pouvant modi
fier d u tout au tout le plan de- ca-n-

Immobi les . cacbAs d a n s l'ombre I couss inets de bronze, une épaisseur Les trois numéros 4«.38ô - 57.,«o 
diss imulés d a n s un fossé à l'eau i de caoutchouc , une t ige f i letée c-t «3.785 gagnent chacun 50.000 tratc. 
s ta imante . t rans i s par le froid oui un écran sprvent à donner l ' é t a n - 1 = = = = ^ _ 

chéi té absolue et il suff i t de re-

Gare , à Halluin (Nord) 
I . . _ _ *» I Bourse R a y m o n d , mie 4959. sol-
Les cours pratraueiw Idat. 7e c. T. M. I-IO. 302. rue Mont-

Les cours rvratiaues s'adrelyent é lgo l f ler , Roubaix. 
tous les galibots. Les cours de m e - | Bute l Irénée mie 1490. sergent-
canioue. qui fonct 'onnent pendant ! chef. 72e R I., 239. rue du Moulin-
la nériode de v a e s n e e s scola'res là-Vapeur. Boulogno-sur-Mer (Pas -
août et se-ite-nbre. sont étonnés dans de-Calais 
"haque fosse par les che f s mécani 
- '»os et les c h e f s d'équipe d'ate
liers. 

Ces l c o n s po- tent sur le fonc-
t 'onnement . l'ût.ili'ation et l 'ertr»-
ti»n d u matérie l c o u r a n t emrt'oyé 
•l-'v.s la m i n e toi oue : maWeatix-
- i c e u r s r i a r t - a u x - perforateurs 
•rpt'i's. rrct»i!rs de couloirs oscil-
'»n»«. venti!!a,t»urs. etc_. 

L é o o l e de ho'«a":» réunit tous le-
•sralibots d » 17 à 18 ans . avant leu* 
inco-no-a t ion d a n s u n e éonrae de 
minpurs. Les cours sont donnés par 
^es oorions ou des eh»fs-"orions. er. 
act ivi té ou en retraite. ch*« i» nar-
*»<i e u " oui noç-sè-'ent la nlus «rran-
•'e e-mir,e-"ce en la mat i ère H« 
'•"icttonnent d a n s chanue fosse 
dans un ate' i»" spéc ia lement amé-
no'vs d«ns ce but. 

C»: af»Mer ré»'ise les condit ion» 
•'e t-av»ii l»s plu"! emir<"it«i dan» 
'a fos«e D P » tro^ro"» de gatprie» 
»t o"« cHaitte-»! an charrion v sont 
"op»*ru:t.s dans du béton et. sou» 
'a direct ion de l' in«tnirt»ur. l e s é'è-
v»s. par nptits e n v i » » , , s on t exer
cés a.' evériitpr pnv-in»TTi»a les dtf-
fé-ent.s asse»r'*'l"ge» de boisage qu'ils 
a't-ont à réaliser au fond de ta 
rptne 

Bute l R e n é , mie 1199, so ldat . 310e 
B T.. rue d u Réservoir, à Wime-
rsux, près Boulogno-sur-Mer (Pas -
de-Calais) 

Calluiere Sylvain , mie 2416. briga
dier, E M subdiv Douai (Nord) . 

Canon Léon, mie 1441. so'dat de 
ire classe. D. I N" 13. Oharbloourt, 
par Ramlll los (Nord) . 

C a t e n n e August in , mie 731. sol
dat, c o m p a g n i e trav., 26. rue de 
Lens à Hénin-Llétard (Pas-de-Ca-
la i s ) . 

Couvreur Lucien, m i e 281. 1er 
;raln Boeaehtpo, canton de Steen-
voorde (Nord) 

Cretal Eugène, m i e 1424. so ldat . 
406e D A T.. c i té N" 13. Lille. 

Cuf f roy René , mie 1534. 39e R I , 
rue Saint-Mart in . A Aire-sur-la-Lys 
(Pas-de-Calais) 

Culnart Georges , m i e 663. soldat. 
15e rég. régional . St-Omer-Capotl< 
(Pas-de-Calais) . 

Debaix Albert, m i e 31. so ldat . 3e 
génie 25. boulevard du Maréchal-
Vail lant . Lille. 

De frenne Louis, mie 991. caporal-
chef. 54e R. I F., 52. rue de Sobre - s -
Candre. Jaumont (Nord) 

Dego i s René , mie 1675. marécha l 
des logis. 161e R I.. route Nat io-

Lec PCO'P, de boi«»o» ont in«tnnt i n a j ^ . * Etrœungt (Nord) 
- l u s i » »W> élèves en 1939 et f « l g r é l LVhaeze Armand, m i e 326. soldat . 
'»» c irconstances , plus de 500 p n i 5 J l e R *• R- Arnèoke, c a n t o n de 
IfMo Cassel (Nord) 

L a f in des cours d e mécanique Delbare O u r l e s . n»le 5516. capo-
»<rf cB r-t'onr>*p m r u n e not» d » ™ - 3 0 e c o m p a g n i e Tr Milit.. 24 
' ' instructeur Celle des cour* de boi- " ^ d e Pontoise , Tourcoing. 
»ae» nar un examen rw»sé sous 'P De.croix Eraes; . mie 383. soldat, 
-ontrôle d t i n 'no-é-ipur dp fosse I 3 e rég iment régional. M m e D a n -

dre à Moncas, par Fruges (Pas-de-
Intérêt double Calais) 

Delcrolx J e a n , m i e 7041. so ldat de 
Ire c lasse . 8e génie. 68 rue de G a n d Tous les cours d'apnrentissag 

sont, est-li be«oin de le dire, entiè-i Lille. 
rement TratuiU e t leurs horaire* | Delefosse Gérard m i e 69 capo-
sont ré^'és de façon A n e p a s gêner, rai. S0e-1 c o m p a g n i e de trava'l leurs 
le travail normal de» galibots. mais | ha me >u de Watressart. par Soc lin 
encore la C o m p - g n i e des m i n e s (Nord) . 
-i 'Aniche a c c o r t e à tous les é 'èves , Dele l is G u s t a v e mie 4725 cape-
hui les suivpnt avec "ntérèr d»s ré- n i . D I 13. 46 rue de Lens La 
co-np»nse- sub«t 'nt ie l les q'ti st imu- B as s e s (Nord) 
' e ? 1 . , ^ ^ r ^ i e u " e s 8 ° n s Delval lée Turenne mie 1521 soi-

L intérêt de ce» cours, o n l'a vu dat . 1er R. I.. 39 rue Ferrer à Oe-
•s t double n» pe*nr>eu»nt d'une ohv (Nord) . 
•virt. à l'enfant sérieux et travail- . Denœuveg l i s e Adrien mie 3592 
> u r mai s dont les par»nts sont soldat 12e R I R.. n rue du Che-
neu fortunés. d'-c--**er h un» g'tua-, valler - de la - Barre L'Arbriiaoau 
t'on oue la con-"- « - nKV)»s»» de sa canton de Baolln (Nord) 
fa"nii'p ne lui o~"n^ttait c a s Dereooer Cvriaque mie 231 ool-

L s fournissent à l a m i n » un per- d a t 3e comnagnie de travail leurs 
gonn«i de maîtr ise à la hauteur de '48 rue d'Arras. à Salnt-Omer 
sa tache. (• Deamedt Danie l , m i e 429. soldat , 

1100. soldat , 
d e Villars. à 

D u p u l c h Léon, m i e 1157. soldit. 
Trav. Milit. Art» 1. 76, rue Pasteur. 
Novel les-Godault (Pas-de-Calais) . 

Duverchy François , m'e 2431. sol
da;. 13e rég iment régional . 10. rue 
de la Tuilerie, canton de Wallers 
(Nord) . 

Evrard Charles , mie 3463. soldat . 
15e rég iment régional . Moulin-le-
Compte, par Aire-sur-la-Lys (Pas-
de-Calais) 

G e n e a u Louis, m i e 1965. soldat , 
dépôt de remonte motorisé N" 1. 
rue du Nouveau-Monde à Hamon 
(Nord) 

Gil lard Henri, mie 1534. soldat 
de Ire olasse . 54e R. I. F.. 61. rue 
Emile-Zola. Vieux-Condé (Nord) 

Gobjet Et ienne, m i e 6176. so ldat . 
16e R. I.. 23. rue de la Chaussée . 
Roubax. 

Gody Marcel, m i e 1435. soldat . 
14e R A T.. 25 G r a n d P lace à 
Are-su r-la-Lyt. 

G r a i n Edmond, m i e 1641. soldat . 
17e R. T.. 4. rue Dumara i s à Dori-
gnias-lez-Douai (Nord) 

Herbin François , m i e 2085. soldat . 
13e rég iment régional . 8. rue Victor-
Hugo, à Saint-Hilaire-lez-Cambrai 
(Nord) . 

HLUebrante Gérard, mie 1378 ser
gent, 15e reg imen régional . Her-
benghem, près Liokea (Pas-de-Ca
lais) . 

Hols teyn Albert, m i e 4011. so ldat 
de Ire c lasse . 511e batai l lon régio
nal. Looe-l*z-Lllle (Nord) . 

Jouy Marcel, mie 600. soldat. D I. 
13. Famechon, c a n t o n de Pas-en-
Artois (Pas-de-Calais) 

Laby Marcel, m i e 1623. so ldat . 
107e c o m p a g n i e des équipages . 45, 

nagne ; de ce t t e m a i i è r e . M le? la Lys des paquets de tabac que de; 

placer la chambre d a n s le pneu et 
de regonfler. 

I l y aurait , du reste, toute une 
corporation passée maîtresse d a n s ! 
l'art du camouf lage des voitures. I 

Que dire d u transport anodin d e s l . 
rouleaux de papier, carton bitumé, 
poteaux e n c i m e n t s pour clôtures. 
qui. habi lement truqués, s o n t creux. 
à 1 intérieur, ou des t o n n e a u x dont j R E L A Y É P A R R A D I O - L I L L E 
les douves sont creuses et q u i l faut ! "**»*™ » ** • " " - « M W » W " " " -
décercler pour s'apercevoir de la 
tromperie'. 

Il y a quelques a n n é e s une band» 
aval t u n truc fort ingénieux Elle 
faisait déposer sur la R ive Be lge de 

T. S. F. 
RADIO-BRUXELLES 

•louaniers sont touiours en alerte 
les frau- ie irs se s e n t e . t constam
ment evoo»:»<; à une siirorisc. 

D ' u n e oat i»nce à toute épreuve 
•l'une bravoure neu c o m m u n e rusé"-
"omm» des renards. en-MiTis au-" 
-<çn„=„-s d e la ten-nir-uure. no» 
•< eabp'ous » sont ria-fois les vic-
*-,>n.ps Ho c»'iv ou'^1» nou-^oa^spnt » 

r *n«nni»n f ' i - o n f |"***.4*4 rt'a«t»c H -
bandi t i sme de la part de fraudeurs 
sans sc-r>o-!'»<! qui armés de p i e J 

e n cao . n'hé»itp-pnt o a s à tirer su* 
p»nx oui voulaient les arrêter 
'.'ao'ent B " T P 1 . de la b - ^ a ' ' » d» 
ï'ivp^, fiiîi re».ut. no co im H» n»"n-
aiir la t ê t e au mo-npnt où il a' la i f 

J„ l V « t 
orrfp rta 
" l - P O " 
-»-»no=e 
a r - n » s . 
' « t l P " -
més de 

r eon a*"*»*"»0 

r le» «•»»•«»«« 

p M « i . - e 
. n - o - t •:, Hpn 

or : 1» nr»no»« 

«t» d'une vo'-
d » » » < i « T : ie» 

le 

matraoue. ou 

l«1 0"\. » a " r 

2 an>'it ÎQ-"^ 

il arrivèren' 

H,, s o n , , n r i q Tjoiiio„i oui. au O P - 1 ' 
de sa vie', secourut les camarade» 
•i»,ino p^-Ai'a^û o,iv n-'s°» avpp h ' v 

#-*P„H^M-« pt iwwnl lin rmir> dp or»" 
teau au cours de la lutte , sont au
tant de cas qui montrent les dan
gers auxquels sont exposés ceux qu 
ont la charge de défendre les inté
rêts du Trésor et les ôtres nar con
séquent car se lon le v ieux d ic ton : 
Voler l'Etat, c'est voler tout le 
monde. 

Les instruments de défense 
employés 

D a n s le t e m - s . les fraudeurs for-

membres devaient faire passer € en 
douce » à 2 ki 'omètres de là. au 
c imetière d'Hallui». Le chemin 
qu'empruntaient n o s lascars passait 
»ous une us ine et sous le poste de 
Douane . 

U n chauf feur d'autocar s'arrêtait 
nrés du c imet ière et avec un soin 
ialoux graissait et visitait sa voi
ture troo scrupuleusement pour ne 
oas éveil ler l 'attention des doua
niers. Ceux-ci s'avisèrent un jour 
ou'une bouch» d é g o û t s'ouvrait 
o 'éc i sément Dres de l'endroit de sta-
t o n n e m e n t de la voiture. I ls eurent 
'a curiosité de r e g a r ' T et décou
vrirent le pot-aux-roses. Cet égout 
i o n t l'ouverture était de 60 cent i 
mètres environ, aboutissait à la Lys 
et possédait un rp»»au de t H m ' n 
de fer à voie e x t r ê m e m e n t étroite 
avec des w»?onnets pouvant c o n t e 
nir c h a c u n 40 kilos de tabac 

Les sacs déoo6és de nui t sur .a 
Rive Be lge é ta ient r e m o m u é s par 
un comnl'c» jusqu'auprès de la pla-
-i«» d'FBOUt. 

Que dire des s t ra tagèmes de ceux 
o'us modestes oui font le trafic à 
nied : du modeste pécheur a r m é 
de ses cannes et de sa goujon-mèrp 
-emol ie de poissons et dont le fond 
à double paroi contient . . . de la 
fraude, de l 'uni jambiste dont la 
jambe de bois est creuse : de la m a 
m a n qui pous»e t -anou i l l ement ,a 
voiture du ô é b é couché sur un ma
telas qui n'est pas de zostére Les 

Inont-eban-iiet-s cho i»'«s»nt généra
l ement des objets les p lus usuels 
Dour y cacher leur pacoti l le C'est 
une brosse, un collier de cheval 
un mortier, tout cela bien évidé à 
l'intérieur. 

MARDI 13 MAI 
7 h. : Musique matinale. 
7 h 30 : Information*. 
7 h. 45 : Disques. » 
8 h. : Concert varié. 
8 11. 30 : Orchestre Albert Syke» 
9 li. : Instruments de fantaisie. 
9 h. 15 : Orchestre Albert fcvk"*-
9 h. 30 : Informations. , 

11 h. 30 : Ooncert apéritif. 
12 h : Orchestre de dans.'. 

112 h 30 : Orchestre-K -dio. 
13 h : Informations. 
13 h. 15 : Orchestre de danse. 
13 h. 30 : < Agence Piplte ». 
13 h. 36 : Orchestre Germaine Epi 
14 h. : Musique enregistrée 
14 b. 15 : Orchestre Germaine Ego 
16 h. : Informations. 
16 h. 15 : Musique de chambre 
16 h. 45 : Grands m&lue*. 
16 h. 55 : Tour d'horizon 
17 h. : Orchestre-Radio. 
18 h : Bévue de la prêtée. 
18 h. 10 : Le sceptre et la flûte. 
19 h. 15 : Echo du jour. 
19 h 30 : Informations. 
19 U. 45 : Orchestre de danse 

qu'aucune m a r c h a n d i s e n e p 
oénetrer en France s a n s avoir éVî 
e x a m i n é e par la d o u a n e Oertaui5 
individus d'allure honnê te , déchi-
' e n t ce qu'ils passent , m a i s essayen"-
de tr icher sur la nature d e la m a -
chandise importée C e n'est pa 
chose faci le pour les vérificateur 
oui doivent se transformer er. e> 
oerts , puisque droits e t taxes va
rient pour chaque o b j e t I ls doi
vent savoir d i s t inguer un c h i e n 
a'exposi t ion d'un vulgaire cabot : 
un violon a l to d'un violon ordi
naire ; le coton mercerisé du cotou 
file ; savoir reconnaître l'origine 

rue Victor-Renard. Hasnon" (NÔrdOS* 1 6 1 1 1 l e s barrières au galop de 
Laurent Léon, m i e 423. so ldat 

513e rég. régional. Vorquin (Pas-de-
Calais) 

Lefebvre P a u l mie 983. soldat 
611e rég. régional . 28. G r a n d Place. 
Bourbourg (Nord) 

Leuliette D e n i s mie 411, so ldat 
511e B o n Rég., Loon-Plage, par Gra- hdc 
velinas (Nord) . 

Lesueur André, mie 465. so ldat . 
Cie Trav Mil.. 46. rue Ohanzy à 
La Madeleine-lez-Lille. 

Liénard Albert, mie 1918. doua
nier direction des douanes . War-
gnios-le- Grand. 

Lustreman: Alfred, mie 2121. sol
dat 1er B O A. 25. rue Voltaire. 
Dechy (Nord) . 

Mairy (Emi le ) , mie 62 sergent . 
54e R I.. 30. rua. Ghesquière à 
Eioau-pont (Nord) 

Mal'.evaes Gas ton , m i e 2638. sol
dat 15e rég art. 18 rue frédér ic -
Sauvage d ' a n . 

Meun-ss i ez Ferdinand, mie 1605. 
so ldat 13e rég régional 5. n i e de 
l'Egalité. Beauvois-en-Cambrésis . 

(A suivre) 

eurs chevaux : de nos jours, 
sont des autos qui. à toute allure 
»e précipitent sur les barrages, fai
sant sauter cha in»s e t cadenas : le» 
douan'ers d e survei l lance, alerté» 
o a r un des leurs, n'hésitent pa.» 

ieter sur la ront» devant V Nv 

.es p o m m e s de terre, les polonaises 
ou les ho l landa i ses n e pavant pas 
es m ê m e droi ts que les'autres, sa

v o i r d i scerner les pièces détachées 
La valise, le panipr d'osier qui. en ! 1 ' «u tomobi i e de celles d'une ma-

•>-in'rencp ne cont i«nnent oue du' n e agricole , etc... 
Mnee ou d e s légumes , jusqu'à une 
brouette oui a beaucoup d'allure et 
dont les brancards, creux, pouvaient 
--•"tenir i"K"it'à hu i t paquets d e 
250 gr. de tabac. 

Et ceux qui imaginèrent de casser 
»nr rr>anrn«nHjsp sous le nn'nt du 

Le Mmée de la Fraude 
La Direct ion Régionale, dont I» 

"ège est fi Li"" Il "' de* Jar
dins, avai t constitué avant la guerra 
Ce 1914. un petit musée privé Nous 

u?.',s £t r t r a t î S défense!̂ ™v/fer"- ̂ " ^ - « ^ ï ^ ^ ï î ë : ^ t e ù r ^ M 
r w U ' l i T T u ' h8"18"*1* 8 *«T-^«nt aux a s o é r i t . , l a o u t insoecteur actoal. chef 

J , C , ^ ! ^- ^ b < , " " l d u P y l o n e construit sur la rive J ~ " ^ - - " -
d acier hérissée de pointes qui cre- K»'g» grimnaient Jusqu'au Hbl i er 
veront les pn^us ; les chevaux de J'' nont et t r a v e r s a i e n t ! • rivière en 
frise : les chaoe le t s de culées d'à- j s a c c r o c h a n t de poutrel le e n nou 
"ires, gros tronçons reliés entre eu-» t - e l l e jusqu'à la rive française Le» 

oouani»rs n e mirent pas longtemps 
nour découvrir le procédé r.s a! 
'erent enduire de s a v o n noir la' pou
trelle centra le et eurent le plais ir 
1e cueil l ir d a n s son bain forcé > 
-remier fraudeur qui s 'aventura. 

nar d ° s cha inse : les câb'es d'acier 
n'acés en diagonale sur la route 
Citons enf in le hérisson de Sock»»' 
•lu nom d» »o" '"v»nteur brieari'p-
à l'énooup à SaU'v-wu--la.-f.ya C " 
aonareil très s i m - l e comprend 
« U n e boni» de fer oortant six bran
c h e s po intues de 30 à 40 centimè
tres de longueur et pesant de 17 
à 18 kilos, n o u - a n t être 'anrée sou» 
les roues d'une auto «. Celle-ci sera 
dans l'ob'tgation de s'arrêter ca r 

outre les p n e u s crevés, le radiateur 
l e - c a r t e r e t m ê m e quelquefois ta 

Les douaniers 
sont des experts ! 

n est une autre catégorie de 
fraudeurs qui si e l le n'est pas aussi 
hardie que les autres . n ' e n ^ t i S 
m o i n s auss i roublarde. L'on « S 

des bureaux et de M. Souil lez con 
t.rôlpur. ce très curieux m u s é e ou 
subsis tent quelques vest iges de.-
trophées conquis grâce a u courage 
et au dévouement a n o n v m e de nc^ 
montâtes douaniers du Nord. 

Nous v avons vu n o t a m m e n t une-
nah-e d'énormes brodequins tort 1m-
Toaant. dont la semel le v r a i m e n t 
'rop épaisse s'ouvre à l ' intérieur : 
et c e corset de z inc ou ptua exac 
t ement cette cuirasse en tre lea pa
rois de laquelle pouvaient «e loger 
six litres d'alcool : un bloc d e bou
cher fort bien a m é n a g é e t oju'Il fai-
'ut scier pour s'apercevoir oie la 
supercherie : une cha i se 4 o pail la 
dont le siège étert creux e t conte 
nai t do l a dente l le , e t c . , e t c . 

la.-f.ya

